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EDITORIAL  
                         « ALLEZ……. » 
Il est curieux ce dernier mot de la messe : 
« allez… » Est-ce que ça veut dire : maintenant 
c’est bon, c’est assez ; on a accompli notre de-
voir religieux ; on est de bons ‘pratiquants’, de 
bons chrétiens. Le Seigneur est satisfait. On 
peut maintenant partir en paix. Notre apéro 
nous attend ; et il est temps de partir pour pré-
parer le bon repas familial dominical ! Non, ce 
n’est pas le sens du mot ‘allez’ de la fin de la 
messe. 
 

Ce mot ‘allez’ se trouve plusieurs fois dans 
l’évangile ; cela peut nous éclairer sur son sens. 
À la Transfiguration , les 
apôtres étaient ravis de 
voir Jésus dans toute sa 
beauté de Fils de Dieu ; 
tellement ravis qu’ils au-
raient bien voulu rester là 
pour contempler leur Maî-
tre. Mais Jésus leur dit de 
se relever, de descendre de 
la montagne et d’aller 
dans la plaine. On devine 
que ce qui compte, c’est la 
mission dans la vie de tous 
les jours.---Le jour de 
l‘Ascension, les apôtres restaient là à fixer le 
ciel où Jésus s’en allait ; on les comprend ; mais 
des voix d’en-haut leur dirent : vous allez attra-
per le torticolis ! Allez témoigner de Lui ; dé-
couvrez-Le dans la vie et plus tard Il se mani-
festera définitivement dans toute sa majesté.---
Une autre source précise que Jésus leur avait 
dit avant de disparaître : ‘ allez donc dans le 
monde entier annoncer mon message.’ On le 
voit : ce mot ‘allez’ est lié à la mission. 
 
Il y a donc un lien essentiel entre la Foi et la 
mission de l’Église,  celle de tous les baptisés, 
de tous les paroissiens. On n’est pas baptisé 

pour faire son salut en se repliant sur soi. La 
messe, c’est un peu comme une station servi-
ce : on fait le plein d’essence pour que notre 
voiture puisse continuer à rouler.  À la messe, 
on refait le plein de notre cœur : par la Parole 
de Dieu, l’union à l’offrande (sacrifice) du 
Christ et la Communion. Cela, tous ensemble, 
en communauté.  La parole ‘allez….’ est bien 
un envoi en mission pour manifester l’Amour 
de Dieu reçu à la messe. 
 
Chacun de nous, en privé ou en associations 
paroissiales ou non, est envoyé pour témoigner 
de multiples manières de l’Évangile  de Jésus 
ressuscité. On entend certaines voix dire que la 

Foi est une affaire tel-
lement privée  qu’il 
faudrait la laisser dans 
l’église (le bâtiment) 
comme les vêtements 
liturgiques que le prê-
tre laisse dans la sa-
cristie après la messe ! 
La vérité, c’est qu’en 
sortant de la messe on 
doit témoigner de Jésus 
qui nous a rassemblés 
et nourris. Comment  
faire cela ? Pas en as-
sommant notre pro-

chain à coups de prêchi-prêcha ; mais en vivant 
avec eux, en partageant leurs joies et leurs pei-
nes pour être comme du levain dans la pâte. Il 
nous faut donc être imprégnés de l’Esprit même 
de Jésus, avoir le même regard, les mêmes atti-
tudes que Lui. On le fait à la messe ; et la messe 
ou le culte rendu à Dieu se poursuit dans notre 
vie par notre manière de  vivre.---Huit jours 
plus tard, on revient à la messe pour l’action de 
grâce du vécu et pour refaire le plein avant de 
repartir. 
  
     Jean Péault 

Des permanences sont assurées au presbytère, 14 rue St Jacques à 31600 MURET 
Tous les jours de 10h à 12h et de 17h à 19h (sauf le samedi après-midi et le dimanche) 
Tél:  05 61 51 14 68 Fax 05 61 72 36 97 (e-mail paroisse.muret@wanadoo.fr) 

(e-mail du Lien: lelien.muret@orange.fr) 
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Article 10 :  
Ézéchiel ou Dieu avec les exilés. 
Le prophète  Ézéchiel qui était prêtre a exercé sa 
mission principalement parmi les exilés de Jérusa-
lem en territoire babylonien entre 593 et 571 avant 
J.-C. Son style est étonnant : de grands tableaux 
d’ensemble comme des fresques imposantes, des 
images saisissantes, une imagination fertile, un vo-
cabulaire parfois vert. Victor Hugo l’aimait et le 
comparait au poète épique grec Homère. Décou-
vrons-le. 
 
1°) Ézéchiel est  un passionné. 
De Dieu, d’abord : il doit manger 
un livre enroulé que Dieu lui 
tend ; ainsi nourri de la Parole, il 
aura pour  Dieu un amour ardent. 
Passionné en conséquence pour le 
Peuple de Dieu, sa terre et son 
Temple ; s’il dénonce fortement 
les fautes des princes et de la po-
pulation, il annonce l’épreuve pu-
rificatrice de l’exil et la miséricor-
de de Dieu qui renouvellera le 
Peuple tout entier. Il accompagne 
les déportés dans leur  exil à Ba-
bylone pour les encourager à gar-
der confiance.  Passionné aussi de 
mots et d’images pour se faire 
aussi clair que possible. 
 
2°) Ézéchiel est un puissant vi-
sionnaire. 4 grandes visions : 1) la Gloire de Dieu 
quittant le Temple de Jérusalem pour aller rejoindre 
les déportés en  Chaldée ; Dieu est là aussi avec 
son peuple. 2) La profanation du Temple déserté 
par la Gloire de Dieu. 3) Les ossements desséchés 
qui reprennent vie, un symbole d’abord de la re-
naissance nationale d’Israël. 4) Le Temple futur, 
décrit avec beaucoup de détails, d’où jaillit un fleu-
ve qui assainit la mer Morte et en irrigue les rives.  
D’autres images symboliques (allégories) sont aus-
si puissantes : celle des amours  de Jérusalem et de 
Samarie ; celle d’une descente au shéol (les en-
fers) ; celle  du Pharaon-crocodile, etc. (Ce langage 

de la vision se développera dans la littérature apo-
calyptique au début de l’Église quand les chrétiens 
seront persécutés.) 
 
3°) Ézéchiel, lui aussi, est étonnant par ses ac-
tions symboliques : des mimes, des gestes et des 
dessins. Il dessine l’arrivée du roi Nabuchodono-
sor ; il mime la prise de Jérusalem et la fuite du roi, 
etc. Ce mimétisme signifie qu’Ézéchiel vit dans 
son cœur et dans sa chair le drame de son peuple. 
 

4°) Ézéchiel est le chantre de 
l’espérance. Si l’exil est la fi-
gure de la mort, conséquence 
du péché, la promesse du retour 
devient promesse de restaura-
tion ; Dieu enverra, un jour, le 
bon berger qui, lui, se mettra 
vraiment au service de ses bre-
bis contrairement aux responsa-
bles actuels de la défaite, les 
princes et les prêtres même ; de 
nouvelles institutions seront 
mises en place pour remplacer 
les anciennes dégénérées ; un 
nouveau Temple sera construit. 
 
5°) Ézéchiel centre sa doctrine 
sur le renouvellement du 
cœur. Du cœur de chacun car 
chacun  est bien responsable de 
ses actions. –De plus, le rite 

seul ne suffit pas ; sa valeur vient des sentiments de 
Foi et d’amour de Dieu qui l’inspire. --Le culte doit 
être un culte en esprit et en vérité ; et c’est Dieu qui 
donne ce cœur nouveau car Il sauve par pure bien-
veillance. 
Ézéchiel est bien le prédicateur du Salut. Les  
derniers mots de son Livre de 40 chapitres résu-
ment son enseignement : ‘YHWH shammah’, le 
Seigneur (est) là. Il est toujours là pour nous faire 
sortir de tous nos exils. 

  J. Péault 

 

Vous pouvez trouver ce journal ainsi que les horaires et autres documents 
 parus dans le journal, ainsi que des renseignements sur les services paroissiaux.. 

Sur le site internet du Diocèse de Toulouse; 
http://toulouse.catholique.fr/ensemble-paroissial-d e-muret  

Vous y trouverez également le journal du Diocèse (F oi et Vie) 

APPROCHES DE LA BIBLE  

Section 2 : Les GRANDS  PERSONNAGES 
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 24 Août 1562… petit matin… la messe est dite…
quatre jeunes carmélites entourent Teresa , heureuses de 
porter « l’habit de la Vierge » ; ils ont été confectionnés 
par la « madre » elle-même, en bure très grossière – la 
couleur est brune parce que l’étoffe non teinte. 
Ce fut pour moi un avant-goût de la gloire céleste(…) Je 
me sentais inondée de joie, 
Mais… Trois ou quatre heures après la cérémonie,… 
C’est le combat intérieur -  la ténèbre obscure, l’angois-
se : « Qu’est – ce que j’ai fait ? » …une foule de ques-
tions se présentent à son esprit 
« Les religieuses que je venais de recevoir vivraient-elles 
contentes dans une si étroite clôture? Le nécessaire ne 
leur manquerait-il point? 
Cette fondation n'est-elle pas une folie? Pourquoi me suis
-je engagée dans cette entreprise, moi qui pouvais si bien 
servir Dieu dans mon couvent?  
Et moi-même, avec tant d'infirmités, 
pourrais-je m'enfermer dans une mai-
son si petite, et m'y assujettir à un 
genre de vie si austère, après avoir 
vécu dans un monastère si spacieux, 
si agréable, où j'avais toujours été si 
contente, et où j'avais tant d'amies? » 
etc……. 
Elle se sent même incapable de prier, 
vit une sorte d’agonie, racontera-t-
elle, mais va s’agenouiller devant le 
très saint Sacrement et … la paix re-
vient ! 
 
Par contre, au-dehors, la ville entière 
est en émoi : tout le monde a entendu la clochette et réali-
se qu’ un nouveau couvent est apparu : scandale ! encore 
un couvent ! comme s’il n’y en avait pas assez comme 
ça ! et ( A l’époque, effectivement, les couvents et mo-
nastères étaient nombreux dans cette Espagne très catho-
lique !) 
En plus, il doit vivre d’aumônes ! il va ruiner la ville, 
c’est inadmissible !! 
L’affaire est sérieuse, ce n’est pas qu’une simple rumeur 
passagère ! 
Le jour même, la prieure de l’Incarnation donne ordre à 
Teresa de revenir dans son couvent : elle part le soir mê-
me, laissant les quatre  novices dans leur clôture ; elle 
désigne une responsable ( Sr Ursula de los Santos a 41 
ans, est veuve…elle saura faire !) ; le chapelain leur dira 
la messe et les soutiendra.  
 
Teresa a confiance, elle sait que le Seigneur veut cette 
fondation…c’est Lui qui agira… 
 
En attendant, c’est le tumulte et la colère ! le 25 Août, le 
conseil de la ville se réunit et le 26, un groupe de mes-
sieurs vient frapper à la porte de San José et somme les 
novices de sortir…elles tiennent bon et bloquent la porte 
de clôture avec des poutres !!! 

Leur résistance exaspère ces gens : nouvelles réunions de 
toutes les personnalités de la ville, civiles et religieuses : 
décision est prise de détruire le couvent sur le champ ! 
Mais…une voix claire s’élève au dessus du tumulte : un 
jeune dominicain, récemment arrivé à Avila : Domingo 
Bagnès ne connaît pas Teresa, mais affirme qu’il ne 
convient pas de prendre aussi rapidement ce genre de 
décision ; en plus, ce n’est pas une affaire de Droit civil 
mais qui relève de l’évêque ; ce dernier –don Alvaro de 
Mendoza - les protège. 
On décide quand même d’en appeler au Conseil Royal. 
Heureusement, Teresa a de bons amis, dévoués ; finale-
ment l’affaire traîne, les esprits se calment… 
 
En Novembre, grâce à l’intervention de don Alvaro , Te-
resa est autorisée à rejoindre ses filles : elle revient  donc 

à San José, mais avec un renfort 
de quatre religieuses de son mo-
nastère d’origine, qui acceptent de 
tenter l’aventure avec elle. 
 
Arrivée là, elle nomme prieure la 
plus âgée de ses compagnes, Sr 
Ana de San Juan : dans son humi-
lité, elle accueille avec joie les 
mortifications que celle-ci s’em-
presse de lui infliger ! l’expérien-
ce dure trois mois, au bout des-
quels Sr Ana abandonne la partie 
et retourne à l’Incarnation ; Tere-
sa en désigne alors une autre pour 
la remplacer mais l’évêque inter-

vient :  Teresa prieure !!! 
 
La vie du « carmel déchaussé » peut alors vraiment com-
mencer . 
Cinq années vont se passer – les plus tranquilles de ma 
vie, dira-t-elle… Ce n’est qu’en 1567 en effet, que lui 
sera expressément demandé de fonder d’autres monastè-
res ; à l’origine  ce n’était pas son intention : elle voulait 
seulement établir un « petit coin de Dieu » où le Seigneur 
serait aimé et servi. 
 
En attendant, elle s’emploie à former ses novices et son 
charisme de maîtresse spirituelle va se déployer… 
Attention ! elle est exigeante ! Le Christ est tout ! il veut 
tout !!! 
 
Les jeunes sont généreuses, elles suivent ! et puis  
l’Amour qui brûle au cœur de leur mère est si conta-
gieux !! 
 
Ses instructions sont merveilleuses et ses filles ne tarde-
ront pas à lui demander de les consigner par écrit : il ne 
faut pas perdre ce trésor ! il faut même le partager… 
 (à suivre) 

Carmel de Muret: Ste Thérèse de Jésus (d'Avila)     suite 
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CCFD  
 

En Casamance, région du sud Sénégal, Binda a été interpelée par les 
émeutes de la faim des années 2007-2008.  « Ça me faisait mal de 
voir qu’on ne pouvait plus s’autoalimenter et que l’agriculture était si 
mal perçue par les jeunes ». Elle postule alors  pour entrer dans une 

des fermes écoles agro écologiques créées en 2011 et initiées 
par ActSol –Action solidaire pour le développement – partenai-
re du CCFD-Terre Solidaire. 
« J’ai expérimenté qu’il était possible d’avoir une bonne renta-
bilité, en respectant certaines règles et avec des méthodes natu-
relles. Je suis fière de savoir que je pourrai être autonome et 
transmettre un savoir faire. On apprend à travailler sans tendre 
la main, en prouvant qu’on est capable de se débrouiller. » De 
quoi rendre à l’agriculture ses lettres de noblesse . 

      *Le Rosaire en Equipe* 
"Espérer  contre  toute  espérance" (Ro 4,18) 
° En  Juin  2015  :  L'Esprit  de  Pentecôte  pousse  les  apôtres  à  sor-
tir  pour  proclamer  la  Bonne  Nouvelle  du salut :   

Pierre  annonce  pour  la  première  fois  l'espérance  chrétienne  à  toutes  les nations  ré-
unies  à  Jérusalem.  (Actes 2,32-39)  en  lien  avec  la  Pentecôte. 

Troisième veillée « thérésienne » 
 sur l’amour fraternel :  

 
 Ne trouvez-vous pas que les « vertus thérésiennes »  
sont d’une actualité évidente ? 
 
 En effet à un  monde fou d’orgueil, Thérèse d’Avila 
propose l’humilité (que  nous avons évoquée pendant l’A-
vent), à un monde perdu de matérialiste, elle propose le 
détachement (thème de la veillée  de Carême), et mainte-
nant à un monde déchiré de haine et de violence, elle pro-
pose « l’amour fraternel », sujet de la prochaine veillée au 
Monastère du Carmel de Muret, après l’effusion de l’Esprit 
Saint. 
 
 Là encore il ne s’agit pas d’une attitude de surface, 
d’un peu de gentillesse mièvre, mais d’un engagement radi-
cal qui doit transparaitre jusque dans notre quotidien le plus 
banal et venir le transfigurer. 
 
 Ces vertus nous semblent impossibles à mettre en 
pratique, n’est-ce pas ? Mais c’est oublier le message prin-
cipal de Sainte Thérèse qui sous-tend chacune de ces ver-
tus, et que chacun de nous peut expérimenter, cette « bonne 
nouvelle » c’est la proximité infinie du Seigneur et son re-
gard plein de tendresse et de bénédiction sur chacun de 
nous. Lui seul peut nous donner cet amour fraternel qu’il 
nous faut apprendre à laisser surgir de sa présence au plus 
profond de notre existence. 

 
 Quel meilleur jour choisir pour cette veillée que la 
Solennité du Sacré Cœur de Jésus (le 12 juin), 
 
 Qui mieux que Thérèse de Lisieux pouvait mieux 
illustrer ce thème, elle qui, en fille spirituelle de la 
« Madre », écrivait que ramasser une épingle par amour 
peut convertir une âme ! … 
 
 Nous vous proposons donc de venir évoquer ce sujet 
magnifique et urgent le vendredi 12 juin prochain, au Mo-
nastère du Carmel, 67, chemin de Lacombe à MURET, lors 
d’une « veillée » (de 20 h 30 à 22 h), avec un programme 
qui comprendra un enseignement du Père Philippe de Jésus
-Marie (Carme) sur l’amour fraternel, des poèmes de Sainte 
Thérèse de l’Enfant Jésus chantés par Elisabeth BOGLIO-
CHARRON (qui vient d’enregistrer un disque aux éditions 
Bayard), des extraits de textes de Saints du Carmel, la pos-
sibilité de recevoir le sacrement de la Réconciliation, et, 
bien entendu des temps de prière. 
 
 Pour les anciens « élèves » des écoles d’oraison, et 
plus généralement pour toutes les personnes qui pratiquent 
l’oraison, nous proposons de nous retrouver à partir de 18 h 
15 pour un temps de partage  sur le thème de la soirée, sui-
vi d’un pique-nique « tiré du sac ». 
 
Venez nombreux  ! 

Les animateurs. 
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l'ensemble vocal Contre-Chant dirigé par Jean Andreu 

vous fera découvrir le répertoire de la musique a capella 

de la Renaissance à nos jours (gospel) 
 

 

 

Entrée libre 

au profit de l’achat de mobilier 

 pour l’aménagement de la salle paroissiale de 

l’église St Jean 
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1er dimanche du mois : 9h30 Estantens  
1er et 3ème dimanches du mois : 9h30 Ox 
2ème et 4ème dimanches du mois : 9h30 Le Fauga 
2ème dimanche du mois  : 9h30 st Hilaire 

============ 
Tous les mardis, mercredis, jeudis et vendredis :  

 9h messe à st Jacques 
jusqu'à la fin des travaux à st Jean  

================ 
Lundi 01/06:   17h Marie Antoinette 
Mardi 02/06:  14h30 Long Séjour 
 
Samedi 06/06:       18h30 st Jacques messe anticipée 
                                      et pour les défunts de mai 
Dimanche 07/06:  9h30 Estantens, Ox 
                11h00 st Jacques, Eaunes 
Lundi 08/06:  17h Les Cascades 
 
Samedi 13/06:       18h30 st Jacques messe anticipée  
Dimanche 14/06:  9h30 St Hilaire, Le Fauga 
                    11h00 st Jacques (Italiens), 
            11h00 Eaunes 
Lundi 15/06:         17h Le Barry 
 
Samedi 20/06:       18h30 st Jacques messe anticipée 
Dimanche 21/06:  9h30 Ox 
                11h00 Eaunes 
    11h00 st Jacques  
Lundi 22/06:   16h30 Le Castelet 
 
Samedi 27/06:      18h30 st Jacques, messe anticipée 
Dimanche 28/06:   11h00 Le Fauga (fête locale) 
    11h00 Eaunes 
    11h00 st Jacques,  

Juin 2015 
 Horaires des messes 

Offices au Carmel 
Les dimanches et solennités : Eucharistie à 9h30 

En semaine : Eucharistie à 11h00 
————— 

Dimanche 7 Juin 
Solennité du Saint-Sacrement 

Eucharistie à 9h30, 
suivie de l’Exposition du Saint-Sacrement, 

Jusqu’à la fin des Vêpres de 17h25. 
~~~~ 

Solennité du Sacré-Cœur 
Vendredi 12 Juin 
Eucharistie à 9h30, 

suivie de l’Exposition du Saint-Sacrement,jusqu’à la fin des Vêpres de 
17h25 

~~~~ 

Solennité de saint Jean-Baptiste 
Mercredi 24 Juin 
Eucharistie à 11H  

Solennité de saint Pierre et saint Paul 
Lundi 29 juin 

Eucharistie à 11H 

Nos rencontres 
Samedi 6/6 Aumônerie: 15h/18h Eaunes: temps-fort       
 Lundi  29/06 à 12h rencontre MCR 

 

Canonisation de  
Jeanne Émilie de Villeneuve  

le 17 mai 2015, à Rome 
Jeanne Émilie de Villeneu-

ve est née en France, à 
Toulouse, en 1811. Elle 

fonda à Castres la Congré-
gation des Sœurs de l’Im-
maculée Conception pour 
l’éducation des filles pau-
vres, pour les malades et 

pour les missions en terres 
lointaines. Elle succomba 

au choléra le 2 octobre 
1854 et fut béatifiée par Benoît XVI en 2009. 

Voir article page 4 


